


Un soleil se lève sur
notre quartier, tout

en couleurs chaudes comme nos voeux pour 2023.
La vie sur le quartier a été riche et parfois cruelle en
2022. Nous essaierons de n'en garder que la beauté.
Nos voeux : un quartier vert débitumisé, beaucoup
de nouveaux arbres autour de la future base
nautique (et ailleurs) mais aussi la préservation de
tous ceux, centenaires ou pas qui ombragent déjà le
quartier. Un moratoire sur les démolitions des
immeubles Candilis
Certains habitants cherchent une aide pour leurs
démarches administratives et nous leur donnons
quelques pistes...
Nos habitant.e.s, Badar, Miroir vers l'avenir et les
poètes Baya Diarra et Christine, d'ici ou venus
d'ailleurs, souhaitent plus de solidarité et une mixité
naturelle qui ne serait pas décrétée. Ils en parlent si
bien, à l'écoute des plus démunis et de ceux qui
souffrent de ne plus pouvoir vivre dans leur pays.
D'autres déplorent les dégradations et la perte d'une
belle statue d'un poète peintre Ukrainien qui

honorait notre quartier, délocalisée elle aussi !
Suite à un Dimanche au bord du lac qui fut une
superbe journée où les habitants et visiteurs de tous
âges, et particulièrement des ados de l'Accueil
jeunes, se sont exercés au journalisme, quatre pages
sont consacrées à cette belle journée culturelle et
ludique.
Enfin vous trouverez l'agenda des principales
animations pour le trimestre à venir.
Notons en page 20, un clin d'oeil sur la sortie
"Première fois au théâtre", la fête de Noël à l'espace
Senior et la balade contée et lumineuse racontant
les gobos projetés sur les immeubles à Reynerie. Un
grand merci à Quartiers Lumières et aux musiciens
du collectif Freddy Morezon qui ont enchanté cette
soirée d'hiver et raconté en musique la vie des
insectes, des araignées et des plantes... Sans oublier
tous ceux qui nous soutiennent.
Ecrivez-nous• vos coups de coeur, vos coups de
gueule, venez nous rencontrer•, consultez notre
site• et rejoignez nous !











Mehdi
Salut, Je m’appelle Mehdi et je suis toulousain d’adoption
depuis une dizaine d’années. J’ai le goût du jardin, de la bricol’
et de la discut’, mais aussi du sport (Foot et rugby). Je travaille
depuis janvier 2023 au Pole Lien Social de la Régie, en
remplacement de Yoan, et je suis impatient de pouvoir
rencontrer et discuter avec les habitant.e.s du quartier.

Anissa
Coucou c’est moi, Anissa.
Je suis arrivée à la régie en octobre 2020 sur un poste d’agent
d’accueil et d’assistante administrative. J’ai également dans mes missions une partie accompagnement numérique
pour les personnes qui le souhaitent. Pour toutes les démarches administratives (CAF, Pôle emploi, Préfecture...),
pour la recherche d’un emploi avec la plateforme d’inclusion, et toutes les applications téléphonique et traitement
de texte.

Manon
Arrivée sur Toulouse depuis 1 an et demi, je découvre cette agréable ville et ses alentours.
Sportive, j’aime démarrer ma journée avec un peu de sport le matin.
J’ai intégré l’équipe Reynerie Services depuis décembre 2021, sur un poste de Conseillère en Insertion
Professionnelle. Mes missions consistent à réaliser l’accompagnement socio-professionnel des salariés en insertion.
Je travaille sur ce type d’activité depuis 6 ans et j’ai eu l’opportunité d’avoir des postes similaires sur Dijon et
Lyon avant d’arriver à Toulouse.

Nouveau, nouvelles à Reynerie Services

Mehdi Anissa Manon







Reporter d'un jour
Nous avons proposé aux visteurs de contribuer à

Reynerie Miroir en écrivant sur les animations Amed,
Marwane, Kadah, Jacob et Iliès de l'accueil jeunes ainsi

que des habitants et visiteurs Ayah, Anne Lise,
Véronique, Françoise, Mohamed, Maïline, Céliane, Michel

et Nathalie ont ainsi écrit plusieurs textes que vous
trouverez dans ces 4 pages consacrées à ce bel

événement









Gronde la mer
Gronde mon cœur
Noirs sont les nuages
Pour le dernier voyage

Gronde la mer
Gronde mon cœur
Devant l’indescriptible
Devant l’indicible

Gronde la mer
Culmine la misère
Solitude absolue
Prière perdue

Gronde la mer
Tendu par la colère
Mon cœur en arc
Epouse la barque

Gronde la mer
Gronde mon cœur
Rêve de fortune
Emporté par l’écume

Gronde mon cœur
Vagues amères
Furieuses et orageuses
Rageuses et dévoreuses

Gronde la mer
Multiples les chocs
Les passagers suffoquent
Les têtes s’entrechoquent

Gronde la mer
Infranchissable
Arme redoutable
Ogresse intraitable

Gronde la mer
Gronde mon cœur

Devant le sort scellé
Pour tous les passagers

Gronde la mer sans
arrêt
Combat inégalé
Entre les cris et ses
bruits
Entre la mort et la vie

Gronde la mer
Eclate le tonnerre
Eclate la tempête
Sur les pauvres têtes

Vents de la haine
Pluies diluviennes
Montagnes d’eau
Tsunami en flots

Gronde la mer
Pleure mon cœur
La barque chavire
Point de rêves d’avenir

Gronde la mer
Chavire mon cœur
Semés à la volée
Tous les passagers

Sans aucun bagage
Dupes des mirages
Tragique est leur sort
Rendez vous avec la
mort
Dune d’eau mouvante
Panique et épouvante
Véritable ouragan
Eclairs effrayants

Tangue mon cœur
Impuissant et amer

Vomissure du fiel
De la mer et du ciel

Oh mes amis
Avez-vous vu
Ces multiples mains
Accrochées au néant

Avez-vous vu
Ces humains perdus
Et ces vagues hautes
Qui les ballottent

Oh mes frères
Avez-vous vu leur regard
Empli de nuit noire
Hurlant le désespoir

Avez-vous senti leur
détresse
Qui les oppresse et les
presse
Devant la porte de l’au-
delà
D’où ils ne reviendront
point

Avez-vous vu leur regard
Leur reproche à notre
égard
Avez-vous aperçu et
senti
Leur souffrance infinie

Avez-vous vu leurs restes
Simples débris volages
Témoins de leur passage
De leur dernier voyage

Flottent les corps
Sur les plages de la mort
Sauvés quelques restes

Une chaussure et une
veste

Quelques fripes rejetées
Au sable du malheur
mélangées
Quelques traces d’une autre
vie
Que le temps a vite
engloutie

Objets embaumés de
misère
Spectacle de l’horreur
De la honte toute bue
De l’inhumain absolu

Au fait quel sort sera
réservé
A ces autres milliers de
réfugiés
Parqués hiver comme été
Derrière des barbelés

Dans le froid ou la
chaleur
Attendant que s’ouvre le
cœur
Des dits humains nantis
Maîtres de ce temps
pourri

Mon cœur gronde
Tristesse profonde
Aveugle est ce monde
Vos cœurs il sonde

Baya

LES REFUGIES DE L’AU-DELA



La femme sahelienne 
Dès l'aube, le chant mélodique du coq 
Résonne dans la cour et dans les chambres 
Seule à se réveiller par accoutumance 
Balai dans la main, la poussière l'envahit 

La journée s'annonce rude et épique 
Mais elle garde son calme océanique 
La tâche s'enchaîne, la bouillie est servie
Les enfants sont béats et comblés 

Le soleil s'enfonce derrière les dunes entrelacées,
L'harmattan sec dore le ciel 
Sous la chaleur accablante, elle poursuit sa corvée 
Le soleil semble s'éloigner des palmiers 
C'est l'heure d'aller à la rivière lointaine 
Seau plein d'eau sur la tête, le fagot à la main 
Elle marche désespérément dans la broussaille
Arrivée à la maison, elle serpente le chemin du grenier

pour piler le mil, elle s'émerveille sous le bruit
acoustique du pilon 

Au coucher du soleil, elle se pare de son boubou aux
vives couleurs

Elle sert le dîner dans une ambiance festive 
Son doux regard abîme le stress et distille la joie sur la table
À la fin de la journée, elle dompte cette douleur tout en

gardant son sourire édénique 
Même dans les ténèbres son charme règne royalement

sur la famille

Diarra

Toulouse
Depuis  le tarmac, je suis ébloui
Par tes pavillons roses
Dans un silence morose
  
Le vent du sud traverse les Pyrénées
Pour étendre son drap sur tes sublimes pavillons
Soudain, le soleil darde les toits
Il y fait beau, le climat est courtois

Au centre ville, l'odeur de ta riche gastronomie
Se mêle au son du pas d'une jeunesse émerveillée

La Garonne me sert de boussole
Je sillonne les ruelles nichées de l'Esquirol
Pour contempler tes magnifiques architectures
  
Je vadrouille dans tes parcs verdoyants
Et le week-end, je farandole dans tes bars

époustouflants

Au bout de six mois , je me suis entiché
Mon amour à la ville, semble bien scellé
Aujourd'hui, à chaque aurore dans la ville 
Je me pâme 

Diarra



Après 41 ans au boulot, je quitte la Mairie de Toulouse pour une retraite
bien méritée, où j’occupais un poste au sein de l'animation culturelle .
Je souhaiterais faire un clin d’œil à toutes les associations et les habitants
des quartiers sans oublier de remercier les seniors d'Alban Minville et de
Reynerie, avec qui tout au long de ces années des liens très fort se sont
crées et même des amitiés sincères .
Merci pour toutes ces années de bonheur parmi vous (mais... nous nous
retrouverons souvent au restaurant seniors de Reynerie pour continuer
ensemble à refaire le monde et de plus, à la retraite, je ne cuisinerai plus
'' rien faire telle est ma devise aujourd'hui ''.
Un grand merci à votre journal Reynerie Miroir pour toutes les infos, les
belles histoires sur le quartier et ses habitants .










